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LES 60 MILLIONS DE QUINTAUX EN PHASE D’ÊTRE ATTEINTS

Céréales : record confirmé !

Tarek Hafid - Alger
(Le Soir) - Selon les esti-
mations du département
de Rachid Benaïssa, la
campagne de moisson-
battage a atteint un taux
d’avancement de 90%. 

«Comme annoncé pré-
cédemment, cette cam-
pagne sera exceptionnel-
le puisque nous appro-
chons du seuil des 60 mil-
lions de quintaux. 

Actuellement, la mois-
son se déroule essentiel-
lement dans les wilayas
de l’est du pays, notam-
ment à Batna, Khenchela,
El-Tarf, Annaba et
Tébessa», a indiqué, hier,
Djamel Barchiche, le
directeur de la communi-
cation au ministère de
l’Agriculture et du
Développement rural. 

Selon lui, les opéra-
tions de collecte de
céréales se poursuivront
au-delà de la campagne
de moisson. 

«Les coopératives des
céréales et des légumes
secs continueront de col-
lecter les quantités de

céréales que les agricul-
teurs ont stocké provisoi-
rement à leur niveau. 

Nous estimons que
l’ensemble des quantités
seront dans les silos de
l’Etat vers la mi-sep-
tembre», note Djamel
Barchiche. 

Mais au-delà de l’as-
pect exceptionnel de
cette campagne (le
record de production de
l’Algérie date de 1991
avec 45 millions de quin-
taux), Djamel Barchiche a
insisté sur la série de
mesures prises pour
accompagner la filière
céréaliculture. 

Rachat de la produc-
tion, crédits, leasing…
Les mesures incitatives
se sont étalées durant
toute l’année. 

D’autres dispositions
sont également entrées
en vigueur dans le but de
préparer la prochaine sai-
son. 

«Le ministère de
l’Agriculture a décidé de
soutenir le prix des
engrais et des semence

certifiées. L’objectif de
cette démarche est
double : nous devons
faire en sorte que les
céréaliculteurs disposent
d’engrais aux meilleurs
prix et en quantités suffi-
santes pour débuter la
saison dès le mois d’oc-
tobre. Pour ce qui est des
semences, ce dispositif
de soutien vise à encou-
rager les agriculteurs à
utiliser des graines qui

ont subi un contrôle phy-
tosanitaire. Il s’avère
qu’aujourd’hui encore, un
nombre important de
céréaliculteurs utilisent
de la semence de ferme,
celle qui est issue de la
récolte précédente.
Dorénavant, nous devons
aller vers une stabilisa-
tion de la qualité des
céréales produites en
Algérie.» 

Pour atteindre cet

objectif, les céréalicul-
teurs se verront accom-
pagner vers le choix des
espèces et des variétés
adaptées à leurs régions
respectives. 

«Ce programme d’ac-
compagnement, qui
débutera dès la saison
prochaine, sera  essen-
tiellement axé sur la pro-
duction de blé dur et de
blé tendre», souligne le
chargé de la communica-

tion du ministère de
l’Agriculture. Une série de
nouvelles dispositions
seront prises prochaine-
ment. Les CCLS seront
dotées de tous les équi-
pements nécessaires
(tracteurs, semoirs, mois-
sonneuses batteuses) qui
seront ensuite mis à la
disposition des agricul-
teurs. 

Le département de
l’Agriculture envisage
également de renforcer
les capacités en matière
d’irrigation d’appoint.

Cette année, cette
technique a permis de
prendre en charge
30 000 ha. A l’avenir, l’ir-
rigation d’appoint devrait
concerner une superficie
plus importante. 

«L’ensemble des
mécanismes et des
mesures de soutien et
d’accompagnement des
producteurs entre dans le
processus de réhabilita-
tion et du développement
de la filière céréaliculture. 

Au-delà de l’effet d’an-
nonce en matière de pro-
duction, l’objectif du
ministère de l’Agriculture
ne consiste pas à battre
des records mais  à assu-
rer la sécurité alimentaire
de l’Algérie», a insisté
Djamel Barchiche.
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Dernière ligne droite avant la fin de la cam-
pagne de moisson-battage. Le seuil des 60 mil-
lions de quintaux annoncé dernièrement par le
ministre de l’Agriculture et du Développement
rural devrait être atteint dans les prochaines
semaines. De nouvelles mesures d’accompa-
gnement des céréaliculteurs entreront en
vigueur dès le lancement de la prochaine sai-
son.  
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Objectif, assurer notre sécurité alimentaire.

Salima Akkouche -
Alger (Le Soir)- Les trois
opérateurs de   téléphonie
mobile vont désormais
payer des taxes supplé-
mentaires selon la loi de
finances complémentaire
pour 2009. Quelles seront
les conséquences des
articles 32 et 85 de  cette
loi ? 

L’article 32 institue une
taxe applicable aux rechar-
gements prépayés. Elle est
due mensuellement par les
opérateurs de téléphonie
mobile quel que soit le
mode de rechargement. 

Le taux de la taxe est
fixé à 
5 %. Il s’applique sur le
montant du rechargement
au titre du mois. Le produit
est versé par les opéra-

teurs concernés au rece-
veur des impôts territoriale-
ment compétent, dans les
vingt premiers jours du
mois suivant. 

L’article 85 stipule qu’il
est institué une taxe de
0,5 % sur le chiffre d’af-
faires des opérateurs de
téléphonie mobile versée
au profit du Fonds national
pour la promotion et le
développement des arts et
des lettres. 

La carte de recharge-
ment et le flexy coûteront-
ils plus cher ? Non, pour
les abonnés Mobilis.
L’opérateur public a assuré
que ces nouvelles taxes
n’auront aucun impact sur
le citoyen. 

L’opérateur assumera
seul ces taxes. L’abonné

continuera de payer au
même prix ses recharge-
ments. L’opérateur vendra-
t-il à perte ? Non, selon le
chargé de la communica-
tion de cet opérateur, M.
Daâs en l’occurrence. Ce
dernier a indiqué que cette
mesure rentre dans le
cadre de la stratégie de
l’opérateur téléphonique. 

«Nous sponsorisons de
nombreuses  activités cul-
turelles, notamment le
Fennec d’or, le Microphone
d’or et les festivals de
grande envergure, donc
cette taxe va dans le sens
de notre stratégie de spon-
soring, ce qui ne va pas
nous pénaliser», nous dira
notre interlocuteur.  

Du côté de l’opérateur
privé Nedjma, rien n’est
encore prévu. «Nous
allons nous conformer aux
obligations réglementaires.
Mais comme la loi  a été
votée récemment, nous
n’avons pas encore décidé

de la procédure à suivre»,
dira l’attaché de presse  de
Nedjma. 

Est-ce que les clients
de Nedjma payeront plus
cher leurs     recharge-
ments ? On ne le saura

pas de sitôt. Concernant
l’opérateur Djezzy, notre
tentative de rentrer en
contact avec le respon-
sable de la communication
s’est soldée par un échec.
Au final, si les opérateurs

décident de maintenir les
prix actuels des recharge-
ments, ne vont-ils pas, à
des fins compensatoires,
augmenter les prix des
communications ?
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TAXE SUR LE PRÉPAYÉ

Le rechargement
coûtera-t-il plus cher ?

L’instauration par la loi de finances complé-
mentaire pour 2009 de deux taxes, l’une sur  le
rechargement prépayé et l’autre sur le chiffre
d’affaires, aura-t-elle des répercussions sur le
consommateur ? Le citoyen  payera-t-il plus
cher ses communications téléphoniques ? 

Les prix des communications vont-ils augmenté ?
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